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Vous avez dit mission !

Je suis né dans une famille semi-
chrétienne. Mon père était chrétien et ma 
maman musulmane. Mon père a embrassé 
la foi chrétienne quand il était au collège. 
C’est dire que tous mes grands-parents 
étaient musulmans. Pour moi la foi est un don 
gratuit de Dieu qu’il faut faire fructifier en la 
vivant intensément et en la transmettant aux 
autres. J’ai donc eu la grâce d’être baptisé 
à l’âge de trois ans. Et cette grâce de Dieu 
n’a pas été vaine. Alors que j’étais encore 
en primaire, j’ai senti l’appel de Dieu à aller 
annoncer la Bonne Nouvelle à l’instar des 
Pères Blancs (missionnaires d’Afrique). Cet 
appel était tellement pressant en moi que je 
suis entré chez les Frères Missionnaires des 
Campagnes pour suivre le Christ de plus près  
et être son instrument de salut pour mes 
frères et sœurs les ruraux. 

Aujourd’hui je vis la mission à Pama, un 
village à l’est du Burkina-Faso. Dans cette 
communauté de six Frères, nous avons en 
charge la paroisse, le noviciat et des ateliers 
de menuiserie et de soudure. Je vis ma 
mission, d’abord en communauté avec mes 
Frères, des Frères que je n’ai pas choisis, 
pour bâtir une vie  fraternelle au-delà de nos 
différences. C’est un témoignage pour ceux 
qui nous entourent pour dire que la fraternité 
est possible avec le Christ qui nous a appelés, 
unis,  et nous donne la force de dépasser nos 
limites humaines. 

Tout homme est mon frère
Cela se traduit par des contacts simples et 
fraternels, des visites gratuites, l’accueil de 
tous. C’est ainsi que dans mon groupe de 
catéchèse qui compte une quinzaine de 
jeunes entre 15 et 21 ans, j’essaie de créer 
un climat fraternel où les jeunes se sentent 
accueillis, aimés, écoutés. C’est le Christ lui-
même qui les convoque pour faire partie de 
la grande famille de Dieu qu’est l’Église et 
former un seul corps. Mon rôle est celui d’un 
guide spirituel qui les met non seulement en 
contact mais en communion avec le Maître, 
Jésus-Christ. Je suis venu pour qu’ils 
aient la vie et qu’ils l’aient en abondance  
(Jn 10, 10). Pour moi, vivre c’est aussi 
collaborer à l’œuvre créatrice de Dieu par 
mon travail. C’est dans ce sens que je suis 
en train de mettre en route un atelier de 
soudure pour participer un tant soit peu à la 
vie du village en fabriquant des objets et en 
accueillant tout jeune qui voudrait apprendre 
ce métier.

Et depuis plus d’un mois j’ai accueilli un jeune 
de 20 ans, chrétien mais non pratiquant. 
Avec lui je partage non seulement la vie de 
travail mais aussi ses joies, ses peines, ses 
interrogations. Je veux être pour lui un frère 
et non un patron qui donne des ordres. Cela 
n’empêche pas la rigueur du travail. Mais 
celui qui se sent aimé est capable de tout 
donner. Pour moi, tout homme est aimé de 
Dieu et je demande au Seigneur de mettre 
en moi les sentiments de Dieu le Père.  
Vous donc, soyez miséricordieux comme 
votre Père céleste est miséricordieux  
(Luc 6, 36).
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